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Salut. Moi, c’est Mattieu. Je suis ouvrier dans le monde du bâtiment, et ça
depuis 15 ans. Le bâtiment chez nous, c’est de famille. Mon père, mon
grand-père et mon arrière-grand-père y travaillaient à l’époque. Je suis
très fier de suivre leurs pas.

Le soir venu, comme à mon habitude, je me suis retrouvé avec mes
collègues dans la petite salle du hangar pour prendre un verre. Ils ont
commencé à me parler des nouvelles technologies, et notamment des
lunettes de réalité augmentée qui sont devenues une norme sociale. Je leur
ai expliqué que je n'étais pas très à l'aise avec ces technologies, mais ils
m'ont convaincu que je devais essayer. Ils m'ont montré toutes les
fonctionnalités que je pourrais utiliser pour faciliter mon travail et me
faciliter la vie au quotidien. J'ai finalement décidé de me laisser tenter et
d'acheter les lunettes les moins chères que j'ai trouvées.

Le lendemain, je suis allé travailler avec mes nouvelles lunettes. Mes
collègues étaient impressionnés et m'ont montré toutes les astuces pour en
tirer le meilleur parti. J'ai pu voir à quel point cela pouvait être pratique, en
ayant accès à une mine d'informations en temps réel et à portée de main.
J’ai réussi à apercevoir mes pièces en 3D sans avoir eu à les imprimer, je
peux parler super facilement avec mes amis, mes collègues et j’ai même des
amis aux États-Unis ! Le monde virtuel c’est incroyable. Mais je me suis très
vite rendu compte au fur et à mesure du temps que j'avais tendance à me
replier sur moi-même et à ne plus interagir avec mes collègues comme
avant. Je me suis demandé si cette technologie n'était pas en train de
m'isoler plutôt que de me connecter aux autres. Je ne bois plus après le
travail avec mes collègues, je ne parle quasiment plus avec eux, je n’ai plus
de vraies relations sociales.

Un matin, je mets mes lunettes comme à mon habitude, et je m’aperçois
qu’elles ne marchent plus, qu’elles ne sont plus connectées à Internet. Je
dois aller au travail, mais que penseront mes collègues ?  Je ne sais pas.






 Je suis complètement démuni et je réalise à quel point je suis dépendant
d'elles. Je devrais retourner aux vieilles méthodes qui ne me conviennent
plus depuis que j’ai cet incroyable appareil. Je me sens perdu, mais en
même temps, je me dis que c'est peut-être l'occasion de retrouver ma vraie
nature. Je décide alors de les mettre de côté et de revenir à une vie plus
simple, à des outils que je maîtrise.

Je retrouve le plaisir de communiquer avec mes collègues sans avoir à
regarder constamment mes lunettes et je redécouvre les joies de la vie sans
la technologie omniprésente. Je me sens plus libre et plus en paix avec moi-
même. Je me dis que les nouvelles technologies peuvent avoir des
avantages, mais qu'il est important de ne pas en devenir dépendant.

Enzo Dufour






Dans un monde futuriste où la guerre a réduit les continents et les pays de
moitié avec une population qui ne cesse d’augmenter par millions, un
monde qui a du mal à survivre depuis la fin de la 4ème grande guerre en
2045. Néo-America est un des derniers états des Etats-Unis. Il englobe avec
lui près de 70 % des derniers terrains encore existants en Amérique. Avec
plusieurs villes très avancées technologiquement dont la plus grande :
SevenNight.

Des coups de feu éclatent, le bruit des douilles qui heurtent le sol et les cris
des gens autour brouillent son esprit. Son père tombe au sol, une mare de
sang coule derrière lui, il entend les pleurs de sa mère au-dessus du corps
sans vie de son père. En un instant, il avait tout perdu. Les urgences
arrivent depuis les airs. Son père profitait du forfait Platine, un forfait
dédié aux plus riches ou aux corporations. Ils embarquent le corps de son
père puis s’en vont dans leur engin ressemblant à une ambulance volante.

Mais avant que tout cela n'arrive, Darius, son père et sa mère était une
famille comme une autre, vivant en Angleterre, un des seuls pays à
restreindre technologiquement ses habitants. Il y est noté « cyber-jeux
interdits, puces électroniques acceptées mais vérifiées à la frontière,
modification du corps autorisée à condition qu’il ne soit pas armé ».
Darius qui profitait de son implant de musique se fait interrompre par un
appel de son père : « Coucou Darius, j’ai été promu, on déménage à
SevenNight en fin de semaine. Prépare tes affaires. » Son père travaillait
pour une corporation. Les corpos sont mal vues par les habitants car elles
sont connues pour créer des guerres et gouverner sur toute la ville. Surtout
à SevenNight où ces corpos se font souvent la guerre pour liquider la
concurrence. Bien que Darius soit contre le fait de laisser ses amis en
Angleterre, il est bien content de fuir les restrictions technologiques. 

Une fois là-bas, il fera rapidement la connaissance de Sofia et Loyld qui
seront dans sa classe de cours virtuel. Sofia qui est une fille mexicaine
vivant à SevenNight depuis qu’elle est petite est reconnue car son père est
un riche homme d’affaire. Loyld est un jeune en soif d’aventures qui
rêverait d’être le héros de cette ville.






Darius vit ses rêves à SevenNight. N’étant pas très bon à l’école, il enchaîne
les bêtises et se fait défendre par son père. Après tout, qui irait se friter au
fils d’un corpo. Mais cela ne va pas durer très longtemps, un autre fils de
corpo, connu pour être surdoué, va commencer à traîner dans les pattes de
Darius. Darius est de tempérament plutôt calme mais il n’est pas très patient
et quand ses nerfs sont à bout, il change très rapidement et ne se soucie
plus des conséquences. Et ce jour là, à la cantine de leur établissement, Will,
l’intello fils à papa, va s’amuser à jeter de la viande fabriquée par mutation
octo-génétique sur Darius. Darius n’y prête pas attention jusqu’à ce que
Sofia se lève, marche, poing serré jusqu’à Will et lui mette une gifle.

- Eh ! Mais à quoi tu joues espèce de... »

Il se fera couper par une seconde gifle. Il s’apprêta à attaquer à son tour
mais il se fit interrompre par une explosion dans les couloirs. Étant dans un
lycée plutôt riche, le protocole de blindage automatique se mit en place, les
autorités étaient déjà au courant. L’ambiance avait changée dans la
cantine. Certains étaient terrifiés, d’autres non. Au bout d’un certain temps,
le protocole de sécurité se déplia et les élèves étaient priés de rentrer chez
eux. Les trois amis, en passant par le couloir, voient une scène atroce. Du
sang sur les murs, au sol des corps sans vie, certains étaient leurs
camarades, des agents de sécurité et le coprs de leur professeur, un
passionné d’armes et d’implants qui a malheureusement fait sauter son
système cérébral, un cas très rare qui se répand de plus en plus. Il avait
craqué, perdu le contrôle et avait tiré sur les premières choses qu’il voyait.
Mais les ennuis ne s’arrêtaient pas là. La gifle remonta aux oreilles du père
de Will. Furieux, il paya des gens pour faire fermer les bâtiments et
entreprises du père de Sofia. Sofia était furieuse contre lui et en a fait part
à Darius et Loyld qui quelques semaines plus tard se décida à aller donner
une petite leçon à Will. Il avait été humilié par Loyld et mis à terre par
Darius. Ils pensaient que lui faire la morale changerait son comportement.
Mais non, la situation a dégénéré, cela a pris plusieurs mois mais la
corporation du père de Will passa à l’attaque. Darius qui était avec son
père et sa mère dans un hôtel de luxe fut surpris par un convoi de J-A-I, la
corporation du père de Will qui explosa la vitre. 

Voilà, nous y sommes, le moment où tout a commencé. Darius était enragé.
Son père venait de se faire tuer sous ses yeux. Il se sentait impuissant mais
il saisit au dernier moment l’occasion de sauter sur le convoi. Arme à la
main, il allait commettre l’irréparable...

Y. D.



Aujourd’hui nous sommes le 22 Septembre 2918, il est 10h, Tom se réveille
comme chaque jour et n’a pas l’envie de sortir du lit, mais aujourd’hui c’est
son anniversaire. Il a 16 ans, l’âge où l’on devient adulte à Ustic. Nous
sommes dimanche, c’est le week-end. Vendredi était son dernier jour de
cours, maintenant il est devenu adulte et dès demain il va au travail. Il est
heureux de commencer à travailler, il n’aimait pas spécialement l’école. À
ce moment là, à l’école il n’existe pas de spécialités, il n’y a que des cours en
tronc commun pour que tous les élèves de ce monde soient au même niveau
à 16 ans. Il se lève enfin de son lit, fatigué après avoir fêté hier l’arrêt des
cours, il va de suite à son bureau en face de son lit, il ouvre son micle-open
et se connecte au site du gouvernement avec les codes que l’on reçoit le jour
de nos 16 ans. Il entre dans le site : « Bienvenue Tom, ici vous devez choisir
votre métier pour le temps indiqué sous chaque métier, faites votre choix
rapidement, les places sont chères ». Dans la page d’accueil, deux choix
s’opposent à lui, les métiers considérés comme physiques et les autres. En
gras et en rouge, il y a écrit : « Durant les 6 mois à venir après votre
première connexion, il est obligatoire de travailler minimum 3 mois dans les
métiers de la catégorie physique, une prime vous sera versée si cela est de
plus de 3 mois ». Tom a toujours été attiré par les métiers de la catégorie
physique donc il cliqua sur ce choix. Quelques seconde passent le temps que
la page charge. Pour Tom, qui est surexcité à l’idée de choisir le métier qu’il
attend depuis petit, ces secondes passent comme des minutes. Enfin il peut
choisir son métier, Tom passe les métiers les uns après les autres rangés par
ordre alphabétique, il descend jusqu’à la lettre « M » et clique sur le métier
de mécanicien auto, il lui reste à cliquer sur valider mais à ce moment là, la
poignée de la porte de sa chambre se baisse, la porte s’ouvre lentement,
une ombre imposante s’expose sur le sol et d’un coup un enfant, qui est un
petit garçon qui marche encore à quatre pattes rentre dans la chambre
suivi de toute la famille de Tom. Ses parents ont invité toute la famille pour
lui faire une surprise, il les remercie tous un par un et quand ils partent, il
retourne sur son micle-open. Il lui reste à valider son métier mais au
moment où il va pour cliquer un message d’erreur en rouge s’affiche :
«Toutes les places pour ce métier sont prises ». Sa famille est restée trop
longtemps. Tom ressort de ce métier pour voir les autres où il reste de la
place et il se rend compte qu’il n’en reste pas beaucoup. Il cherche un métier 



qui pourrait lui plaire pour les trois mois à venir mais à force de chercher, il
se décide à aller voir les métiers de la catégorie calme, mais il n’en reste
plus aucun donc il revient sur les métiers physique et le seul métier restant
est pilote de char.

Aujourd’hui, nous sommes lundi, c’est le premier jour de travail pour Tom, il
se rend à la base militaire un peu à contre-cœur car ce nest pas un métier
auquel il avait pensé. Le premier jour passe, il avait mal jugé le métier car
cela ne lui a pas déplu. La semaine passe, le métier est tout l’inverse de ce
qu’il avait pensé, en fait Tom aime vraiment bien ce métier. La semaine qui
suit, Tom se rend à une réunion de dernière minute et de la plus haute
importance. À la sortie de cette réunion, Tom est décomposé, il doit partir
en guerre pour son pays. Il ne s’y attendait pas du tout. Il est sous le choc,
cela veut dire qu’il part pour trois mois. Deux semaines après, il arrive sur
le territoire ennemi pour son premier jour, il reste sur le camp et passera
une bonne nuit. Le lendemain à 6h Tom est réveillé par une alerte, il doit
partir en mission seul avec son char et ses coéquipiers dans le char, sa
mission est de défendre un carrefour important car c’est le carrefour qui
relie toutes les routes du pays. Arrivé au carrefour, il met le char au milieu
et attend les ennemis, sauf que Tom et ses coéquipiers ne sont pas au
courant qu’ils sont encerclés.

Crocro






Je suis Olyvia, une jeune femme vivant dans un monde sans gouvernement
où la valeur de chaque individu est mesurée par un système de badges et
de notes. J'étais fière de ma note relativement élevée et pensais que c'était
la seule chose qui comptait dans ma vie. Mais un jour, tout a changé.

Alors que je me rendais au travail, j'ai percuté une personne âgée. Les
autorités sont intervenues rapidement et j'ai été arrêtée. Mon avocat m'a
expliqué que ma note était tombée en dessous de la limite requise et que je
devais effectuer des actions positives pour la remonter avant mon
jugement final, qui aurait lieu à la télévision dans 24 heures. Sinon, j'irais
en prison.

J'ai été libérée de ma garde à vue avec mon avocat et nous avons
commencé à planifier les bonnes actions que je devais accomplir pour
remonter ma note. J'étais sous le feu des caméras pendant les 24 heures
suivantes alors que j'essayais de remonter ma note en aidant une vieille
dame à traverser la rue, en nettoyant les graffitis dans un parc local et en
donnant de la nourriture aux sans-abris.
Finalement, j'ai été jugée à la télévision devant toute la nation de Los
Santos. Grâce à mes bonnes actions, j'ai réussi à remonter ma note juste
au-dessus de la limite requise et j'ai été libérée. Mais cette expérience a
changé ma vision du monde.

J'ai réalisé que les actions que j'avais entreprises étaient bien plus
significatives que de simples notes. J'ai compris qu'il est important de
prendre en compte la situation de chacun, peu importe leur note. J'ai décidé
de m'engager dans ma communauté pour aider les personnes qui ont des
notes basses et qui ont besoin d'un coup de main.

J'ai commencé à distribuer de la nourriture aux personnes sans-abri, à
enseigner la lecture aux enfants qui n'ont pas accès à l'éducation et à
collecter des fonds pour aider les gens à sortir de la pauvreté. Au fil du
temps, j'ai gagné le respect et l'admiration de tout le pays pour mes efforts
et mon dévouement envers les plus démunis. Les médias locaux m'appellent
"l'Ange de Los Santos" pour mon travail humanitaire exceptionnel.



Mais pour moi, ce n'est pas seulement une question de notoriété ou de
reconnaissance. J'ai compris que chaque personne a une valeur essentielle
et que le système de badges ne peut pas définir cette valeur. C'est l'amour
et l'empathie envers les autres qui sont vraiment importants dans la vie. Je
continuerai à m'engager dans ma communauté pour aider les personnes
qui en ont besoin et pour faire de ce monde un endroit meilleur.




Nicoles Abrantes



Patrick était un homme ordinaire. Il avait un travail ennuyeux à l’usine qui
consiste à contrôler des objets qui passaient devant lui tout en enlevant les
défectueux. Mais il avait des passe-temps simples, il n'était pas connu pour
être particulièrement brillant ou inventif. Mais avant tout il vivait dans un
monde où les ressources étaient rares, et où chaque jour était difficile à
cause de l’explosion des prix due au manque d’électricité vu que toutes les
centrales nucléaires avaient été fermées. Ce qui l’obligeait à économiser le
moindre euro afin de pouvoir manger jusqu’à sa prochaine paye.

Mais un jour comme les autres, lors de sa balade quotidienne dans les bois
avec son chien Volt, Patrick vit au loin une pierre étrange à quelques pas de
lui, elle semblait être différente des autres, elle brillait d'une lueur
rougeâtre. Intrigué, il saisit cette pierre mystérieuse et l’examina de plus
près même si se n’est pas un grand connaisseur dans le domaine de la
géologie. Tout de même, il réalisa que cette pierre était différente de tout ce
qu'il avait jamais vu auparavant, elle dégageait quelque chose
d’indescriptible. Il a pris la pierre chez lui pour l'examiner de plus près. 

Au fil des jours, Patrick a commencé à remarquer des choses étranges qui se
passaient autour de chez lui. Les lumières qui avaient autrefois été faibles et
clignotantes dans les rues de sa ville étaient maintenant brillantes et
régulières. Les machines qui avaient autrefois été faibles et lentes étaient
maintenant puissantes et rapides. Les prix des produits de base ont
commencé à baisser un petit peu, car les usines ont commencé à produire
plus en utilisant moins d'énergie. 

C'est alors que Patrick a fait le lien avec la pierre qu'il avait trouvée. Elle
était en réalité une pierre qui dégageait une énergie puissante et
mystérieuse qui pouvait fournir de l'énergie propre et illimitée. Mais peu
importe comment elle fonctionne car avec cette pierre, il pourra aider à
résoudre le problème de la pénurie d'énergie et améliorer la vie de millions
de personnes. 






Grâce à sa découverte, Patrick est devenu un héros. Bien qu'il n'ait jamais été
connu pour être brillant ou inventif, il a découvert quelque chose de puissant
qui a changé la vie de millions de personnes. Et il a prouvé que même les
personnes les plus ordinaires peuvent accomplir des choses extraordinaires. 

Malgré de nombreuses recherches, personnes n’a trouvé d’autres pierres
identiques et après des recherche sur cette pierre il se pourrait que si elle est
trop utilisée alors elle cessera de produire de l’électricité. Toute la population
ayant déjà vécu une crise énergétique décida d’utiliser la pierre avec
modération et sans excès.

Guytou



Nous sommes en 3845, le monde que nous connaissons actuellement n’est plus.
Nous sommes dans un monde Cyberpunk, la technologie est à son plein
potentiel. Une vraie révolution technologique s’est faite. Malheureusement, si
la technologie a avancé, c’est l’inverse pour le social. Un écart conséquent s’est
créé entre les plus démunis et les plus aisés. Seuls certains ont la chance de
s’intégrer aux plus riches grâce à beaucoup de sacrifices et beaucoup d’efforts,
malgré cela ils seront tout de même discriminés.
 
Cette situation est ce que vit Tragen depuis sa naissance. Son père est décédé
par des brigands qui sont allés trop loin dans leur braquage. Sa mère donne
alors tout ce qu’elle peut pour permettre à son fils de faire ce qu’il veut. Elle
alla même jusqu’à vendre son corps par manque de moyen pour payer
l’éducation de Tragen. Il ne se rend pas encore compte de tous les efforts de
Lorbeer, sa maternelle, il est encore jeune et turbulent, il ne réalise pas la face
cachée de l’iceberg de ce monde... Lui, son seul rêve est d’être libre, de ne plus
être coincé dans cette misère, ne plus être séparé par une classe sociale qui est
comme un mur.
 
Tout cela, il l’a vécu quand il avait seulement cinq ans, maintenant il en a
quinze et il a assez changé, depuis le décès de sa mère par la maladie qui n’a
pas pu être soignée. Il s’est enfin rendu compte des sacrifices de sa mère, il est
bien plus mature et réaliste sans pour autant abandonner son rêve de
toujours. Il se rappelle encore de ce que lui racontait son meilleur ami quand ils
étaient enfants, le monde merveilleux que les plus aisés pouvaient vivre, plein
de récits qui n’ont fait qu’alimenter son rêve. Depuis il n’a fait que s’améliorer
en tout point, il a toujours les meilleures notes, dans toutes les matières. À côté
de la scolarité, il s’intéresse à beaucoup de choses et y est très fort aussi. Ses
camarades n’oublient pas d’où il vient mais arrivent quand même à l’accepter
tant bien que mal. Tragen le savait, ça ne changeait rien pour lui car il
souhaitait toujours se venger de tout ce que lui et ses proches ont subi dans le
passé, changer cette situation pour tous ceux qui ont vécu cette misérable vie
au quotidien. Il profitait alors du peu d’affinité qu’il arrivait à avoir avec ses
camarades pour se procurer des contacts hauts placés, il faisait toujours bonne
impression. Ce qui bloquait était son statut social mais malgré ce « défaut », il
s’en sortait sans problème. 



Il est passé de rebut de la société à ami des plus grands aristocrates en peu de
temps. 

Maintenant il lui suffisait juste de savoir comment se procurer l’arme Muzan.
Selon les dires, ce serait l’arme la plus puissante au monde actuellement, une
arme chimique, pouvant modifier à sa guise un corps humain. Avec cette arme,
vous pouvez contrôler la pensée, ajouter des membres, tuer, la seule limite de
cette arme est votre imagination. Tragen la voulait, avec cette arme, sa
vengeance serait parfaite, il pourrait faire tout ce qu’il souhaite. Il pourrait
aussi réaliser son rêve et changer ce monde inégal. Il avait déjà tout en tête, il
ne lui manquait plus que cette arme. Il mène alors l’enquête pour réaliser son
but. Malgré ses contacts et son talent à tout réussir, Tragen avait beaucoup de
mal ici. 

Matteo Georget



Je m’appelle Livia, j’ai 16 ans et je vis avec ma sœur Estèle. Nous vivons
dans un monde légèrement différent du votre. Quand on les compare, ils
semblent pourtant être les mêmes. Mais notre monde n’a qu’une règle, celle
où notre monde est gouverné pas les jeux. Et oui, que ce soit un
malentendu, des paiements à régler, des modifications de frontières ; tout
se décide par les jeux. Même les exécutions sont désignées par le jeu.
Tout était calme dans les rues de ma ville de Boardester jusqu’au jour où
une voiture bleu foncé s’y arrêta. La personne à l’intérieur, qui était bien
habillé et qui portait des lunettes noirs tel un agent de la CIA, sortit
doucement pour ne pas exciter les habitants. Il s’est rapproché d’un poteau
électrique et il y a fixé quelque chose dessus. Il repartit tout de suite après
avoir achevé sa tâche. Je sortis de chez moi pour voir ce que c’était. Dehors
il faisait nuit, mes seuls repères étaient les lampadaires et les reflets de la
lune sur les flaques d’eau laissées par la pluie qui s’est arrêtée il y a une
demi-heure environ. Une fois devant le poteau électrique, j’arrachais
l’affiche placée par l’agent. Je suis repartie juste après car la pluie
commençait à revenir.

De retour à la maison, j’allumais la petite lampe posée sur mon bureau ou
mon PC, ma tablette, ma nourriture ainsi que mes consoles portables
éparpillées. Je pris mon temps pour inspecter le prospectus mouillé par la
pluie. J’arrivais à lire distinctement les mots « tournoi », « jeu » « 50 joueurs
» et « dirigeant ». J’arrivais aussi à lire une adresse mail. Je l’ai saisie sur
ma tablette qui ne possédait presque plus de batterie. Je me demande si
c’est une adresse mail pour s’inscrire ou si elle est là pour avoir des
renseignements. J’ai donc décidé d’envoyer un mail demandant des
renseignements à cette adresse et d’en parler à ma sœur le lendemain
matin.

Moi c’est Estèle et j’ai 11 ans, hier soir, je me suis endormie tôt car j’ai
enchaîné 4 nuits blanches sur un jeu de combat pour en devenir la plus forte
mondialement. J’attends encore ma sœur qui va bientôt se réveiller, elle a
passé plus d’une semaine sur un jeu semblable à Civilisation, elle voulait à
tout prix le finir à 100%. D’ailleurs je crois l’entendre arriver, et tant qu’elle
est avec moi tout ira bien, je pris la parole :



-Salut, grande sœur.
-Coucou sœurette, t’a bien récupéré ?
-Oui j’ai bien dormi et toi ?
-Ça va, d’ailleurs, hier soir, il s’est passé quelque chose.
-Il s’est passé quoi ? répondis-je.
-Attends, je reviens je vais te montrer.
Ma sœur se leva et alla dans sa chambre. Quelques minutes plus tard, elle
revint avec une sorte d’affiche ou de prospectus et sa tablette à la main. Elle
relança la conversation :
-Tiens regarde cette affiche, me dit-elle, c’est un gars habillé en noir qui l’a
accrochée à un des poteaux électriques dans la nuit.
-Mais on n’y voit presque rien dessus, c’est flou.
-Normal, il pleuvait hier soir. Sinon j’ai envoyé un message à l’adresse mail
juste là pour des renseignements, dit-elle en pointant le bas de l’affiche.
-Et ils t’ont répondu ? demandais-je.

-Non pas en…
Ma sœur s’arrêta de parler en entendant le double BIP de sa tablette quand
elle reçoit un mail.
-Tiens, tu as reçu un mail.
-Oui j’ai vu, attends je vais regarder ce que c’est.
Ma sœur jeta un coup d’œil à sa tablette pour regarder le mail reçu, et
pendant la fin de sa lecture, un sourire grandissant se décrivit sur son
visage :
-Qu’est-ce qu’il y a grande sœur, d’où vient cette bonne humeur ?
-Qu’est-ce qu’il y a ? Eh bah il y a que 50 des plus grands joueurs vont
d’affronter pour devenir le dirigeant du pays, vas-y jette un coup d’œil.
Je regardais le message et vis que nous appartenions à la liste des 50
joueurs, je ne connaissais aucun des autres participants en revanche, ils
parlaient d’un défi à 5 jeux, où le gagnant de tous les jeux deviendrait le
nouveau dirigent du pays, ils ont aussi dit que la liste des jeux et leurs
ordres ne seront pas révélés et le premier jeu aura lieu la semaine
prochaine.
-Mais c’est fantastique m’écriais-je, juste il y a vraiment très peu
d’information.
-Oui mais au moins c’est une chance d’être encore plus connu dans le monde
que ce que l’on est maintenant répondit ma sœur.
Une semaine s’écoula, et l’on ne savait toujours pas, ni moi, ni Estèle ce qui
allait se passer, ni même où le tournoi aura lieu. Et à ce moment-là, le
facteur avec son fourgon jaune arriva, il a enfourné dans la boîte aux
lettres une pile d’enveloppes. J’attendis qu’il partit pour aller chercher le tas
de feuilles.



De retour à l’intérieur avec les enveloppes, je faisait le tri du tas pendant
qu’Estèle jouait avec l’IA dite « la plus forte du monde » aux échecs. Le
tas comportait factures sur factures et pubs sur pubs. Sauf une lettre qui
me paraissait suspecte, pas de ville, de nom de personne ou autre, juste
un timbre et l’adresse de notre maison, rien d’autre. Je l’ai déchirée en
un seul coup à l’aide du couteau que j’ai utilisé pour couper ma pomme.
À l’intérieur se trouvait un papier avec écrit « rendez-vous à 19h30 au
stade Pandolien le 10 Mai ». Je monte voir ma sœur pour lui dire
immédiatement de préparer ses valises étant donné qu’il est presque
12h00 et que l’on a environ 6h00 de route pour aller à Pandol. Nous
sommes parties à 12h15. Je pris le volant malgré mes 16 ans étant donné
que j’ai gagné mon permis de conduire face à la préfecture en jouant à
Mario Kart. Après les 6h00 de route et les arrêts, on est arrivé à Pandol
à 18h45. Le temps de poser les affaires et de se changer on est arrivé au
stade à 19h15. On attendit 15 min sur le trottoir, en attendant on faisait
un shifumi (qui c’est fini avec 153 points chacune et 229 égalités car j’ai
décidé de gagner avec deux points d’écart). Une personne qui était aussi
grande et large qu’un frigo nous vit dehors et s’écria « vous là-bas,
suivez-moi ». Moi et ma sœur nous nous sommes regardées puis levées
pour suivre ce géant dans le stade ovale. Quand on revit la lumière
faible que le soleil produisait en raison de son coucher, on découvrit
l’intérieur du stade rempli de spectateurs et de caméras qui nous
acclamaient nous et les autres participants.

Une voix grave nous dit à travers les hauts parleurs de nous avancer au
centre du stade sur ce qui semblait être une scène. Puis il se mit à
s’écrier, tel un commentateur de match de foot, le nom du tout premier
jeu de ce grand tournoi. Il s’agissait de la roulette Pandolienne, un jeu
très connu ici à Pandol, étant donné que c’est ici-même, dans ce stade
que ce jeu fût créé.

Samuel Imbert



“Dorénavant et jusqu'à nouvel ordre, les terrains seront interdits jusqu’à
leur démolition en Mai 2437. Merci de bien respecter les règles imposées
par … ”.
 
- Comment ça les stades vont être détruits ? C’est impossible, ils ne peuvent
pas faire ça ! 
 
Nous sommes le 11 Juin 2436, dans la ville de Pleasant Park tout est calme et
jamais rien ne se passe, aujourd’hui nos habitant apprirent que les stades
municipaux et tous les autres complexes sportifs allaient être détruits pour
être remplacés par des écoles spécialisées et des écoles supérieures.
 
- Comment c’est possible, ça doit être une blague ou une erreur, ils ne
peuvent pas interdire cela. Je vais aller voir grand-père. 
 
En route pour aller voir grand père, je réfléchis à d'innombrables solutions
qui pourraient continuer à me permettre d’avoir accès au stade. Après
10min de marche, nous voilà arrivés à Salty, le village voisin, mon grand-
père habite un grand manoir où il fait tout plein d'expériences scientifiques.
 
- Grand-père t'es là ? Ouhouh c’est Jason ! T’es …
- Jason ! Pas maintenant, je viens de faire une trouvaille qui va
révolutionner le monde entier ! Viens voir je suis dans le laboratoire ! 
 
Comme je vous le disais, mon grand-père passe 24h/24h dans son
laboratoire après avoir découvert une potion qui lui permet de remplacer
une nuit de 12h ! Je soupçonne cette potion de le rendre hyperactif, mais
bon il me dit que ce n’est pas vrai et que c’est simplement l’effet du café qu’il
boit tous les matins à 8h.
 
- Moi, le célèbre chercheur Fluck, viens de réussir à inventer la première
machine à fabriquer du plutonium ! 
- Mais, à quoi va te servir cette machine ? Tu voudrais pas inventer quelque
chose d’utile pour une fois ?



- Mais le plutonium c’est utile pour créer imaginons euh… Bon peu importe
le plutonium c’est très utile et d’ici 200 ans nous n'utiliserons plus que ça
- Peut-être mais ce n’est pas l’objet de ma visite, il faudrait que tu m’aides à
fabriquer une machine à voyager dans le temps.
- Une voiture à voyager dans le temps ? Mais, mais nous ne sommes pas
dans une série de science fiction, une voiture à voyager dans le temps quelle
idée ! 
 - Mais tu viens de me dire que ton plutonium était le futur, tu dois bien
pouvoir en tirer quelque chose !
- Certes le plutonium peut … Mais bien sûr ! J’ai une idée, Jason tu es un
génie ! »

Jason Karavane



Nous sommes en 2058, Lécrampté est employé dans la centrale nucléaire la
plus réputée et productive de son temps. Il y travaille depuis déjà plus de 20
ans. Plus les années passent, plus ses missions deviennent importantes en
terme d’exposition aux radiations et cela car au fur et à mesure des
«contrôles de routine» les médecins ont pu observer une capacité
d’adaptation de ses gènes et de son système immunitaire qui est tout
bonnement incroyable, du jamais vu. À tel point qu’ils demandent
l’autorisation d’expérimenter son corps. Les médecins et les scientifiques
l’ont fait se rapprocher à une telle distance du cœur de la centrale que
n’importe qui y serait déjà mort et ceci avec au moins une dizaine de
cancers différents. Tout le monde, mais pas lui, Lécrampté. Plus tard, après
avoir guéri d’innombrables maladies normalement mortelles pour
quiconque, les plus grands médecins du monde ont approfondi leurs
recherches jusqu’à comprendre cette anomalie qui, un jour peut-être,
pourra sauver l’humanité. Les gènes, c’est dans les gènes que se trouvent
son secret. Les scientifiques décident donc d’essayer de faire en sorte de
pouvoir faire fusionner les gènes afin que tout le monde puisse bénéficier de
ce pouvoir de guérison. Ils décidèrent de procéder par transplantation
sanguine en passant premièrement par des animaux, un hamster
précisément. Il est mort environ deux semaines plus tard. Ils se sont dit
qu’ils avaient sûrement injecté trop de sang alors ils réessaient, une fois,
deux fois, dix fois, cinquante fois jusqu’à la 76ème. En effet, celui-ci, au bout
de la 76ème fois où ils changent la dose survit. Alors suite à cela, ils le
testent à la résistance aux maladies . Comme par magie, après plus d’un
mois à l’exposition de rayons radioactifs à une dose immense, rien, rien du
tout, il se porte à merveille. Grâce à cette expérience, ils ont pu identifier les
gènes « guérisseurs » et les transplantent désormais dans des animaux plus
proches de l’homme telles que certaines espèces de singe. Rebelote, même
scenario après moults essais, il guérit de toutes les maladies rencontrées et
ce à une vitesse affolante et sans en garder aucune séquelle. Aujourd’hui,
tous les médecins et infirmiers sont en plein travail en train de transplanter
ces gènes chez les gens. Aujourd’hui c’est environ 70 % de la population qui
possède les gènes de Lécrampté et qui vivent sans aucun soucis de santé.

S. C. 

 



Nous sommes en 2401 en Afrique, au Congo, sur le champ de bataille de la
18ème guerre mondiale qui oppose l'Afrique et l’Asie contre l’Europe et
l'Amérique. Une guerre malheureusement devenue trop banale à cause des
hommes au pouvoir qui veulent plus de territoire, plus de ressources.
Boubakar est militaire depuis 15 ans, il est chef d’une brigade et pour lui
c'est la 3ème guerre mondiale. On est maintenant au 27ème jour de cette
guerre et c’est au tour de sa brigade de passer en première ligne et de
défendre les troupes alliées. Malheureusement, Lariladala, une troupe
spéciale d’Afrique, passe à l'offensive. Notre brigade est entourée de
soldats armés et déterminés à nous exterminer. Nous sommes restés nous
battre jusqu’à la fin de cette offensive. Heureusement nos alliés ont eu le
temps de battre en retraite mais moi et ma brigade sommes pris au piège,
nous sommes blessés et retenus prisonniers. Les forces spéciales ennemies
voulaient savoir tous nos secrets mais nous sommes restés silencieux et
pour certains de ma brigade cela leur a coûté la vie. Là où tous les espoirs
étaient perdus, nous entendons des hélicoptères tirer des missiles, des coups
de feu retentissent dans tous les sens. À ce moment là, on comprit que
c’étaient nos troupes spéciales, des troupes surentraînées prêtes à
surmonter toutes les étapes, des machines de guerre. Le seul problème dans
ce moment d’espoir et le pire que j'ai vu de mes propre yeux c'est un soldat
ennemi rentrer dans la salle où nous étions prisonniers tirer à l’aveugle et
tuer toute ma brigade. J’ai survécu à ça juste grâce à un sac de patate qui
m’a protégé des coups de feux. J’aurais préféré y passer aussi tellement la
scène était affreuse. Après tous ces moments de folie plus aucun bruit et
plein de questions me viennent. Est- ce que nos troupes ont gagné ? Ou est-
ce que ce sont les ennemis ? Je ressens de la peur, j’ai des sueurs froides, je
m’évanouis et après je ne me souviens plus de rien. 



Boubakar se réveille 50 ans plus tard car ce jour-là il a été récupéré à 2
doigts de la mort. Pendant 50 ans, il a donc été plongé dans le coma. À son
réveil, il eut une grande nouvelle : déjà la guerre était finie et puis surtout il
n’y a plus du tout un conflit entre tous les états. Notre chef de brigade se
demande donc comment c'est possible que ce soit arrivé, comment ce rêve
qu’il a tant espéré se réalise enfin ? Est-ce parce que le monde était devenu
une seule et même nation ? Est-ce parce que tous les pays et états se sont
entendus et mis d’accord ? Est-ce parce toute la violence sur terre est punie
à mort sur le champ ? Il ne sait pas et ne veut pas savoir car depuis son
dernier combat il ne voudra plus entendre parler de guerre ou de
quelconque conflit.

Gibbon



14 janvier. La Terre est en alerte, tous les réseaux, journaux, télévision
parlent du drame qui est à venir. Celui d’une explosion due à une erreur
humaine dans un laboratoire qui traite des substances très explosives. Il
reste 24h avant l’explosion. L’humanité est en panique. Aucune zone
géographique ne sera épargnée. Un groupe de scientifiques, composé de 4
membres réfléchissaient à ce genre de catastrophe : Kolo, Randal, Muàni et
Demlenz. Au long de la dernière journée vivable sur Terre, ces quatre
scientifiques vont rassembler des provisions, des activités comme un jeu de
cartes afin de jouer à la belote et des composants pour créer des objets de
survie tels que des masques pour filtrer l’air pour pouvoir respirer à
l’extérieur ou encore des objets qui servent à terminer leur fusée. À la fin de
cette journée, une fois tous leurs vivres rassemblés, ils se rendent dans la
ville de Morlhon, là où se trouve un bunker qu’ils avaient aménagé. L’heure
de l’explosion se rapproche, le petit groupe de scientifiques finit de rentrer
ses affaires dans le bunker puis ferme la porte. Une heure plus tard, une
secousse se fait ressentir puis le bruit de l’explosion arrive et d’un coup un
grand silence dans la pièce. Les scientifiques se regardent sans dire un mot
en se remémorant leurs années sur Terre. La première journée se déroule
mais les quatre scientifiques ne disent pas un mot, ils sont sans vie. Mais le
deuxième jour, ils décident de se mettre au travail et de réfléchir pour
sauver leur peau. Tous les jours sont les mêmes : quatre heures de travail,
repas du soir, belote puis ils s’endorment. Pendant les heures de travil, ils
dessinent des plans et rassemblent les composants pour finir leur fusée. Le
troisième jour, les quatre scientifiques ont fini leurs plans et ils décident de
faire un vote pour savoir quelle fusée ils vont réaliser. La fusée choisie est
celle de Randal. Fier de son projet, il dit : « ça c’est ma fusée ». Au bout de
trois semaines de travail, la mini-fusée des quatre scientifiques est prête à
partir. Le jour du décollage arrive. Ils s’équipent et se préparent pour leur
aventure. Ils n’avaient pas prévu d’emmener la fusée aussi loin, ce qui fait
que l’oxygène commence à se faire rare.

Demlenz






Lilian est une femme assez faible qui aimait dormir et travailler. Ce matin
elle allait chercher son bout de pain à la boulangerie puis une fois le pain en
main, elle remercia et partit immédiatement. Après avoir déjeuné, elle prit
sa voiture de sport pour aller au travail.
Sur la route, elle s’arrête à la pompe à essence où elle descend, saisit le
pistolet, remplit le réservoir, ferme la trappe à essence et repartit puis en
arrivant elle écrasa Julien en faisant son créneau mais il allait bien. Julien
était habitué à se faire passer dessus à cause du rugby mais également
habitué à cause de la maladresse de Lilian qui faisait souvent mal à Julien,
mais grâce à cela, Julien est devenu invulnérable et très résistant. Une fois
le travail fini, il allait au restaurant avec Aude où ils se régalaient. Toute
cette journée complètement gratuite était le quotidien de Lilian.
Le lendemain, elle essaya de réparer la moto montée en 100 fast de son fils
mais au final la moto finit dans un pire état qu’avant, elle était même
presque devenue une épave alors qu’il fallait juste changer un rétroviseur.
Donc elle décida de l’emmener au garagiste mais cela ne la dérangeait pas
car elle savait que tous les frais de réparation seraient gratuits. La seule
chose problématique était le temps d’attente avant de récupérer la moto .
Elle était quand même déçue d’avoir échoué. 
Ensuite, elle alla au coiffeur à Villefranche où elle croisa Lorenza puis elle
demanda au coiffeur un dégradé au couteau à beurre et les contours au
chalumeau.
Elle se rendit compte, que la vie était super mais il lui manquait son âme
sœur donc elle s’inscrit sur meetic car même si dans ce monde tout est
gratuit, il y a des choses qu’on ne peut pas avoir comme l’amour.
Elle rencontra une personne sur Meetic et une fois avoir bien fait
connaissance, ils décidèrent de se rencontrer en allant grailler au kebab
chez Momo. Une fois arrivé à ce restaurant gastronomique, ils se font
attaquer par un gang de rats mais ce que ne savait pas Lilian était que la
personne à ses côtés avait la phobie des rats. Je vous laisse imaginer
comment s’est passée la soirée.
Une fois la soirée passée, ils ne se sont plus du tout parlés. Même dans ce
monde idéaliste, où obtenir quelque chose est facile, il y a quand même des
problèmes car peu importe ce qu’on peut choisir ou espérer il y aura
toujours des problèmes.






Un monde idéaliste n’est en réalité, que supprimer les problèmes que nous
connaissons afin de les remplacer par d’autres. Voici la réflexion que Lilian
s’est faite ce jour là. 

Après ceci, elle retire son casque de la tête et revient immédiatement à son
monde réel où d’autres problèmes subsistent car en fait tout ceci n’était
qu’un monde créé par Lilian pour échapper au problème de la réalité afin
d’obtenir tout ce qu’elle ne peut pas réellement avoir à cause du prix de la
vie qui la transforme en survie.

H. P.



Samedi 11, Rachid prend tranquillement son petit déjeuner devant sa série
"L'arabe du futur", quand soudain, le résultat de l'euro million tombe. Et là
c'est l'excitation. Rachid prend son ticket et lit ses numéros : 17, 23, 9, 69,
12, 51. Il court vers la porte, met ses claquettes adadas, descend les escaliers
à balle et se précipite vers le bureau de tabac. Tout excité, il récupère son
prix, sort dans la rue et se redirige vers le bloc 17, quand tout à coup,
Youssef et sa bande se pointent sur le chemin de Rachid.  Voyant qu'il est
heureux, ils lui demandent ce qui lui arrive. Rachid fait mine de rien et
essaie de forcer le passage mais son chèque tombe. Youssef le ramasse, le
passe à un de ses potes et lui dit de partir le plus vite possible. 

Aujourd'hui, ça fait 4 ans jour pour jour que cette histoire est passée.
Aujourd'hui, Rachid est d'autant plus heureux que c'est le jour J. C'est
aujourd'hui qu'a lieu le procès de Youssef et c'est lui qui va décider de la
sentence car il est devenu juge. 

Grâce à cet évènement, Rachid a eu un déclic et a décidé de punir les actes
de ces personnes. Il se dit que si cela n'était pas arrivé, il serait au chômage
alors qu'aujourd'hui, il a juste fallu 1 mois pour apprendre le métier qui le
rend heureux.

Anonyme 


